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COMPRENDRE
RÉSULTATS ÉCONOMIQUES En 2016, la chute des rendements couplée à des problèmes 
structurels signe la baisse des résultats des exploitations agricoles.

Agriculture marnaise : des résultats économiques
qui confirment une tendance lourde à la baisse

Chez FDSEA Conseil, 
les premiers résultats 
comptables des exploi-
tations agricoles mar-

naises à dominante céréalière 
sont tombés et confirment les 
prévisions de dégradation de la 
situation économique. Olivier 
Josselin, responsable filières, 
références et relations exté-
rieures, nous donne un aperçu 
de cette tendance.
À la sortie de moisson 2016, Oli-
vier Josselin avait réalisé un pré-
visionnel qui montrait une dimi-
nution significative du résultat 
courant net, ce en raison de la 
chute des rendements notam-
ment (pour exemple, rendement 
de blé estimé de moitié inférieur 
par rapport à 2015).
Les chiffres, issus des compta-
bilités d’un échantillon d’exploi-

tations agricoles représentatif, 
confirment la diminution des 
rendements, et les résultats s’en 
font sentir.
La baisse des rendements n’ex-
plique pas tout. En effet, on 
observe que chez les exploita-
tions les moins performantes, 
les frais de mécanisation ne sont 
pas toujours rationalisés : des 
différences de l’ordre de 100 e 
par hectare de coût d’utilisation 
du matériel et de presque 200 e 
d’annuités sont observées entre 
les exploitations qui ont le moins 
de charges de mécanisation et 
celles qui en ont le plus. Or, la 
production ne compense pas ces 
augmentations de coût.
De plus, on remarque une utili-
sation pas toujours optimale des 
produits phytosanitaires, avec 
des exploitations qui en usent 

de trop grande quantité, et dont 
la hausse de production qui en 
résulte ne pallie pas la hausse des 
charges opérationnelles.
Ainsi, depuis 2012 où les résul-
tats étaient historiquement bons, 
on assiste à une diminution pro-
gressive des résultats de l’agri-
culture marnaise, d’autant plus 
dans les régions périphériques 
où les potentiels de production 
sont moins favorables.
5 % d’exploitations sont esti-
mées en situation de difficultés 
sérieuses, c’est-à-dire n’ayant 
aucune solution de secours en 
termes d’épargne à mobiliser 
pour redresser la situation. En 
effet, la capacité d’épargne d’un 
exploitant peut sauver une mau-
vaise année, mais cette solution 
devient difficile sur plusieurs 
mauvaises années consécutives.

Pour Olivier Josselin, des leviers 
pour améliorer la situation 
économique des agriculteurs 
existent. Le principal consiste à 
saturer l’utilisation du matériel : 
la taille du parc matériel doit être 
adaptée au contexte de l’exploi-
tation (surface, prestations, parc 
commun).
L’utilisation de produits phytosa-
nitaires constitue également un 
levier de potentiel économique : 
l’équilibre doit être trouvé entre 
une sous-utilisation qui conduit 
à une perte de production due 
aux maladies, ... et une suruti-
lisation qui gonfle les charges 
opérationnelles.
Enfin, dans les cas les plus 
extrêmes, le foncier peut consti-
tuer un outil de décapitalisation 
pour renflouer la trésorerie de 
l’exploitation ; mais n’apportant 

pas de gain de performance, 
cette solution est à envisager 
uniquement pour solutionner un 
problème d’endettement.
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 Réagir accompagne les 
exploitations agricoles en 
période de fragilité.
Soucis de santé, endettement, 
problèmes administratifs, 
mésentente entre associés... 
N’attendez pas pour réagir !
Contactez-nous au 
03 26 04 74 09
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